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« Cette foi que tu as, garde-la pour toi devant Elohim. Heureux celui qui ne se condamne pas lui-même dans 
ce qu’il approuve ! Mais celui qui a des doutes au sujet de ce qu’il mange est condamné, parce qu’il n’agit 
pas par conviction (de la foi). Tout ce qui n’est pas le produit d’une conviction est péché. Nous qui sommes 
forts, nous devons supporter les faiblesses de ceux qui ne le sont pas, et ne pas chercher ce qui nous plaît. 
Que chacun de nous plaise au prochain pour ce qui est bien en vue de l’édification. » (Romains 14:22-15:2) 
 

 
Avant-propos  
 
Ce témoignage de Paul a pour contexte la nourriture. Il traite des questions relatives aux viandes sacrifiées 
aux idoles et de la conduite à tenir à ce sujet. Au-delà de ce thème, ce texte nous apprend à considérer ce 
qui est bon pour l’évolution de tous et à ne pas juger sans réflexion.  Par extension il nous apprend également 
à ne pas s’adonner au laxisme, au radicalisme ou à se livrer aux compromis lors d'un débat sur un sujet 
propice aux divergences d’opinion où sont émis des avis contradictoires. Paul invite à l’intelligence et à la 
sagesse qui s’adossent à la miséricorde du Seigneur qui veut que tout homme soit sauvé et parvienne à la 
connaissance de la vérité. C’est aussi à cela que nous sommes conviés : implorer la sagesse et l’intelligence 
qui viennent du Père. 
 

« Si l’un d’entre vous manque de sagesse, qu’il la demande à Elohim qui donne à tous généreusement et 
sans faire de reproche, et elle lui sera donnée. Mais qu’il la demande avec foi, sans la moindre hésitation ; 
car celui qui hésite est semblable au flot de la mer que le vent agite et soulève. » (Jacques 1:5-6) 
 
Dans ce genre de situation problématique où se débat la bonne conduite à tenir, il n’est pas aisé de dépar-
tager entre les opinions des uns et celles des autres. Le ressenti de ceux qui seraient « forts » se compare 
alors aux hésitations des indécis en butte à la diversité des avis sur la question. A contrario d’autres ont une 
position tranchée, assurés de leur opinion, opinion peut être inadaptée ou excessive. Souvenons-nous tou-
jours de ce que nous enseigne la Parole et notamment :   
 
« (Que) chacun ne regarde pas à ses propres intérêts (aux siens seulement), mais aussi à ceux des autres. 
Ayez donc en vous, ce même sentiment1 qui est en Mashiah Yéshoua » (Ph. 2 :4 et 5) 
 
Le texte de Romains (14:22-15:2) nous rappelle que : 
 
Tout ce qui n’est pas le produit d’une conviction (basée sur la foi)  est péché. 
 
La suite de l’article se lit dans la pensée de cet avant-propos, y compris si quelques réflexions semblent s’en 
détacher.  
  

2021 - Un monde en métamorphose  
 
Des intellectuels de renom du 20e siècle annoncèrent que le 21e siècle serait celui de l’information – laissant 
comprendre que l’information serait le vecteur dominant dans la conduite du monde ! Ils annoncèrent égale-
ment que le 21e siècle serait spirituel, car au-delà des religions mises à la marge par le « progressisme », 
l’athéisme lui-même deviendrait une spiritualité. N’est-ce pas ce que nous constatons aujourd’hui où les 
idéologies matérialistes sont érigées telles des idoles2 que les hommes manipulent ! Ces proclamations, 
presque prophétiques mais somme toute laconiques, ne précisaient pas pour autant ce que seraient le fond 
et la forme des « informations » devenues aujourd’hui la source principale de confusion et d’influence. Elles 
ne précisaient pas non plus à quelles « spiritualités » subtiles en devenir nous serions confrontées.  
 

                                                      
1 Φρονεισθω [phroneisthô]= perception par l’intelligence, sentiment, intelligence ou sagesse divine (dico Bailly) 
2 Images représentatives de puissance inférieures : argent, pouvoir, sciences, idéologie, etc. éludant le vrai Elohim.  
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Les années s’écoulent et du flou d’hier émerge de plus en plus clairement un sens, un principe partagé par 
les élites de la planète3. Principe qui s’organise et s’articule à l’image une colonne vertébrale gigantesque à 
vocation mondialiste que nous identifions comme un probable dispositif en devenir. Dispositif sur lequel ré-
gnera la « Bête ». Sans abonder dans des affirmations audacieuses, nous pressentons que les dernières 
décisions politiques relatives à la « crise sanitaire » participent, avec d’autres projets, à un processus de 
contrôle de l’humanité, en analogie à la fresque prophétique de Yohanan en Apocalypse qui stipule :  
 
« Il lui fut donné d’animer l’image de la bête, pour que l’image de la bête parle et fasse tuer tous ceux qui ne 
se prosterneraient pas devant l’image de la bête. Elle fait  
qu’on impose à tous, petits et grands, riches et pauvres, hommes libres et esclaves, une marque sur la main 
droite ou sur le front, et que personne ne puisse acheter ni vendre sans avoir la marque, le nom de la bête 
ou le chiffre de son nom. » (Apocalypse 13:15-17) 
 

Modération : 
 
Nous n’en sommes pas encore à ce stade, mais la vision d’un régime mondialiste se précise. C’est celui d’un 
« retour en Egypte4 » associé à la banalisation de mœurs de type « Sodome et Gomorrhe ».  
 
Ce régime, partiellement mis en place aujourd’hui, bafoue la Torah, la vie et la famille, légalise les homicides 
de fœtus en grand nombre et générateurs d’un commerce abominable. Remarquons que dans la même 
perspective, le problème de la démographie à croissance exponentielle ne laisse pas les élites de la planète 
sans option de solution déplorable. Une guerre larvée semble être déclarée contre l’humanité. Le Seigneur 
ne verrait IL pas ces choses ? 
 
« En effet, ce qu’ils font en secret, il est choquant même d’en parler. Mais tout cela, une fois dévoilé, est 
rendu manifeste par la lumière. » (Ephésiens 5:12-13) 
 
Tout cela n’est plus une élucubration d’illuminés qualifiés de fous dont les visions semblaient chimériques. 
Jour après jour ces abominations s’affirment comme partie acquise du fonctionnement de  ce monde. Ce qui 
hier, était encore défini de contraire à la déontologie devient nouvelle normalité, infiltrant une humanité dé-
boussolée, consentante ou anesthésiée. Hormis les essais d’intellectuels, films et romans de sciences fiction, 
pouvait-on imaginer une telle détérioration en seulement deux générations nées après la seconde guerre 
mondiale !   
 
Le règne du satan se développe et il s’évertue à souiller les consciences pour préparer la venue de son 
champion, le « sans loi5 » 
 
Reprenons le discours : 
 
La métamorphose étonnante et si rapide du monde nous témoigne de cette réalité qu’il nous faut appréhen-
der très sérieusement. Les enfants de lumière, les disciples du Mashiah, les veilleurs combattants, mais 
aussi les croyants encore somnolents sont jetés au pied du mur de leurs responsabilités au regard de la 
Parole et de Celui qu’ils sont censés servir ; Le Père de gloire,  l’Adonaï Elohim. 
 
Les temps que nous vivons sont Indéniablement impliquant. Demain ne sera plus jamais semblable à ce qu’il 
était il y a seulement deux ans. La qéhiyllah ne pourra plus exister comme jusqu’alors. Son élévation, en 
termes de purification et de puissance spirituelle est une métamorphose nécessaire pour affronter l’évolution 
du combat. Combat spirituel intensifié car les démons ont pris possession des hommes qui s’affirment en 
tant que serviteurs des ténèbres et qui imposent brutalement leur volonté de nuisance. Volonté que leur 
propagande présente en « bien » ou en « progrès » bénéfique pour tous. 
 
« Malheur à ceux qui appellent le mal, bien, et le bien, mal ; qui font les ténèbres, lumière, et la lumière, 
ténèbres ; qui font l’amer, doux, et le doux, amer. » (Isaïe 5:20) 
 

« Ainsi la propagande devient la réalité et la vérité de la réalité est qualifiée de complot. » 

                                                      
3 Désigné par Paul sous le terme de [Kosmokratos]  Cosmocrates. Cosmocratie : système politique de monarchie universelle maitri-

sant le monde. Ou gouvernance mondiale de principe totalitaire.  
4 Régime esclavagiste et élitiste. Egypte = Mitsraïm racine de affliction, tourment angoisse, peine, limite, étroitesse. 
5 Le « sans Torah » du grec [anomos], traduit aussi par impie. 
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2021 est marqué par la formulation mondiale « Great Reset6 ». Pour les fidèles du Seigneur, un puissant 
désir de sanctification doit s’affirmer au risque de ne pas pouvoir résister et témoigner. 
 
Le Seigneur ne nous a-t-il pas prévenus et préparés à cela ces dernières années ? Ceux qui ont pris garde 
à la conduite du Souffle ne peuvent que rendre grâce et constater l’appel ainsi vécu. Merci Adon Yéshoua 
pour ta patience à l’égard de tes disciples, nous te sommes toujours à charge et pas toujours prompts à 
obéir, puissions-nous être dorénavant pleinement rangés derrière Toi, Te suivre partout où Tu iras, et attentifs 
à tes directives. 
 

Entendons-nous notre actualité ? 
 
Ce bref état des lieux nous permet de rebondir sur l’actualité et la confusion savamment entretenue par les 
instances et les médias prépondérants du monde. Confusion née de l’utilisation de  propagande délétère 
établie sur des discours trompeurs et en menant une guerre de censure à l’encontre de ses opposants. 
 
Après plus d’un an et demi d’observation et de questionnement, nous pouvons mesurer l’ampleur et les 
résultats du tsunami de mensonges dans divers domaines, car rien ne semble échapper à cette lame de 
fond. Si le monde accepte majoritairement le « projet sataniste» de l’oligarchie mondialiste, par facilité, par 
adhésion ou par peur, il existe néanmoins des populations  qui s’insurgent et résistent au nom de valeurs 
qu’elles jugent non négociables. Nous observons aujourd’hui une rupture sociale âpre basée sur la question 

de la « santé liée à la liberté » ; c’est inattendu. Cet effet induit ne faisait guère partie des prédictions des 
décennies passées, excepté chez les initiateurs de l’évènement ou chez quelques analystes investigateurs, 
déjà désignés de conspirationnistes loufoques. « La notion de santé » est une cause d’autant plus perni-
cieuse qu’elle affecte l’individu au plus profond de son être dans sa capacité de vie et d’action, ce qui implique 
donc crucialement chacun en particulier. Personne ne peut se décharger de sa décision prise sur autrui ou 
sur un collectif ! Le piège est subtil, il est machiavélique. 
 
Le sujet émergeant de la confusion est directement lié à l’actualité de la suite infernale :  
« Sras-cov2 – pandémie - dégradation économique – vaccins - libertés conditionnées– rupture sociale – etc. 
»…  
Tout un ensemble  d’éléments dont l’objet a pour seul but l’accroissement du contrôle des populations. Con-
trôle en générant la peur d’une catastrophe sanitaire mondiale et en proposant un remède sauveur de l’hu-
manité : un programme de vaccination7 de masse des populations. Cette politique mondiale de « gestion de 
crise » a généré le doute et la prudence d’une minorité avisée ou non, voire la suspicion argumentée et la 
résistance d’éminents spécialistes. 
 
Après plus d’un an et demi d’observation, d’information et de réflexion sur les faits gravitant autour de la 
pandémie du Sras-cov2, nous estimons8 avec prudence, que le scénario ressemble davantage à un plan 
orchestré qu’à des faits décousus en sans relation. Etonnamment, et sans malice dans notre propos,  le 
« Great Reset 2021 » est intervenu de concert avec les campagnes de vaccination. 
 
Nous ne savons pas si les mesures que nous vivons aujourd’hui seront définitives et si le scénario pandé-
mique s’établira pour longtemps sous forme de rebonds opportuns pour ses « utilisateurs ». Il est possible, 
au contraire, que cet évènement disparaisse tactiquement pour ressurgir plus tard à un moment plus propice, 
pérennisant certaines  règles mises en place en modifiant  ainsi durablement notre mode de vie. En écrivant 
ces lignes nous n’obligeons personne à admettre nos déductions qui ne sont que des possibilités. 
 
L’actualité nous interroge. Elle nous saisit gravement. Elle nous secoue, nous met en garde. Elle sonne 
comme un coup de trompette, comme le shofar d’alerte !  
 

Dans la maison du Seigneur  
 
Par ailleurs, nous constatons la dissonance des messages émis par des responsables religieux, et autres 

                                                      
6Grande réinitialisation ou remise à zéro 
7En utilisant pour une majorité de nations, une technique expérimentale dite de l’ARN messager, tout en éludant toutes autres solu-

tions de soins. 
8Nous ne sommes pas à la genèse de ces réflexions. Des personnalités, scientifiques, journalistes d’investigation, monde médical, 

avocats, analystes, etc… ont travaillé le sujet et présenté leurs conclusions. 
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prédicateurs de réseaux sociaux, au sujet délicat du « vaccin », ce qui est regrettable. De sorte que « les 
brebis ne savent pas à quel discours se fier » ni « quel berger suivre ». De fait, nous estimons que la confu-
sion s’est également répandue dans la maison du Seigneur9. 
 
« Tout ce qui n’est pas le produit d’une conviction est péché. » 
 
Les croyants sont placés face à eux-mêmes par une épreuve inopinée de nature insoupçonnée jusqu’alors. 
Epreuve qui se présente sous forme d’acceptation ou non d’un acte quasi imposé laissant chacun devant un 
choix cornélien. 
 
La question qui se pose alors à eux est : dois-je me faire injecter ce produit pour diverses raisons ou dois-je 
m’y soustraire pour autant d’autres raisons ? Mais aussi  quelle est la signification de ce marasme face au-
quel beaucoup d’enfants d’Elohim se sentent confondus, sans conviction de foi établie (référence au texte 
d’avant-propos). 
 
Le processus vécu dernièrement par certains pays se révèle être un piège progressif, véritablement pensé 
en tant que tel. Il ne s’agit pas d’une séduction pouvant se rejeter d’un revers de main où par « bon sens », 
mais d’un piège à crescendo diabolique, dont voici un résumé : 
 
-information choc de catastrophe planétaire  
-diffusion soutenue d’informations anxiogènes et contradictoires  
-propagande quotidienne  
-réduction des libertés 
-(pseudo) solution sanitaire exclusive quasi imposée 
-chantage  
-menace   
-sanction  
-reddition (!) des réticents.  
 
Dilemme : au regard de ce scénario impitoyable.  
 
-Ou j’accepte l’injection pour des raisons recevables ou non, et je me satisfais d’un environnement fait de 
liberté contrôlée, d’une santé à pronostic incertain  et peut-être de compromis avec ma conscience,  
 

-Ou je n’accepte pas les injections et je souffre des contraintes administratives, de la réprobation sociale 

mais aussi la menace de mesures coercitives… avec le sentiment diffus d’être peut-être obstiné. 
 
D’évidence le questionnement, sans réponse affirmative, s’installe dans les consciences. 
 

Les avis, acceptables ou réfutables ? 
 
Le sujet est très vaste. Il passe par de nombreuses interrogations et réponses que nous n’aborderons pas 
dans l’article. Nous souhaitons nous concentrer sur ce que le Seigneur peut nous inspirer à ce propos et 
d’abord évoquer ce qui se dit dans le monde « de la maison d’Elohim au sens large ».  
 
Une première affirmation, et non des moindres, nous dit :  
 
« Il faut vous faire vacciner, c’est un acte d’amour envers le prochain, ainsi vous serez protégés et vous 
protégerez les autres » !  
 
Cette démarche du vaccin « sauveur » (!) semble éluder Elohim de l’acte… C’est un mot d’ordre qui n’évoque 
pas la prière adressée au Père qui serait : Seigneur que dois-je faire ?  
 
Suite à ce premier mot d’ordre, impliquant un collectif faisant fi de toute réflexion, les brebis de ces « Pas-
teurs » sont invitées à se faire injecter docilement et sans autre forme de retenue  car il s’agirait d’un acte 
altruiste d’amour. Plusieurs se permettent néanmoins d’émettre des avis de prudence au regard des effets à 
terme d’une « thérapie expérimentale », mais l’argument rétorqué du manque de foi interrompt la discussion : 
« si vous avez la foi vous n’avez rien à craindre… »  Car il est écrit : “Il n’y a pas de crainte dans l’amour ; au 

                                                      
9Tout au moins de ceux qui s’en réclament 



5 
 

contraire, le parfait amour bannit la crainte, (1 Jean 4:18) …tout en extrayant ce verset de son contexte. 
 
Nous regrettons que « l’amour d’Elohim » soit  invariablement confondu à de l’humanisme, comme si la 
réponse humaniste venait d’Elohim ! L’humanisme, dont nous n’ignorons pas la doctrine  et certains bienfaits, 
n’est qu’une idéologie d’homme parmi beaucoup d’autres qui ne résout en rien l’amour du Père. 
 
 « Et quand je distribuerais tout mon bien pour la nourriture des pauvres, et que je livrerais mon corps pour 
être brûlé, si je n’ai pas l’amour : cela ne me sert de rien. » (1 Corinthiens 13:3) 
 

De sorte que des mots d’ordre « humanistes » travestis de versets bibliques ne sont pas pour autant « parole 
d’évangile ». 
 
Une deuxième affirmation, fortement entendue sur les médias de prédication et dans des assemblées, 
s’élève en opposition à la précédente en expliquant que ces injections sont la marque de la bête et qu’il faut 
les  refuser à tout prix par résistance. 
 
Les références d’Apocalypse citées argumentent évidemment l’allégation. 
 
« Et elle (l’autre bête) séduisait les habitants de la terre, (…) commandant aux habitants de la terre de faire 
une image à la bête qui avait reçu le coup {mortel} de l’épée, et qui était vivante. (…) et elle fît que tous ceux 
qui ne se seraient pas prosternés devant l’image de la bête, fussent mis à mort. Et elle faisait que tous, petits 
et grands, riches et pauvres, libres et esclaves, prenaient une marque en leur main droite, ou en leurs fronts ; 
Et qu’aucun ne pouvait acheter, ni vendre, s’il n’avait la marque ou le nom de la bête, ou le nombre de son 
nom. Ici est la sagesse : que celui qui a de l’intelligence, compte le nombre de la bête ; car c’est un nombre 
d’homme, et son nombre {est} six cent soixante-six. » (Apocalypse 13:14-18) 
 
L’analyse basique de ce texte isolé de notre actualité permet de penser qu’un dispositif sophistiqué de sou-
mission à la bête sera mis en œuvre par l’autre bête, que nous assimilons à un ministre de la propagande. 
La soumission sera actée par une marque sur la main ou sur le front. Cette marque permettra aux soumis 
de bénéficier de toutes les libertés conditionnelles de la société régit par la bête. Peu importe la technologie 
qui supportera la « marque », elle sera certainement à réitération périodique et pratiquement infalsifiable. 
Rendre allégeance ou se prosterner devant l’image de la bête sera la condition d’acquisition et de prolonga-
tion du sésame ouvrant toutes les portes du royaume de l’antimessie.  
 
Nota : Cette marque comprend un nombre : 666. Le projet de Système de crypto-monnaie utilisant des don-
nées sur l’activité corporelle de Microsoft référencée WO/2020/ 060606 a été enregistré le 26 mars 202010 
.WO pour World Order ou Ordre Mondial  
 
(remarque : W peut se marquer par VV. Les lettres V et O correspondent en hébreu à la lettre vav w , la lettre 
vav à la valeur numérique de 6… VVO correspond alors à 6-6-6. Par ailleurs 26/03/2020 a pour valeur 
2+6+3+2+2=15 => la 15e lettre de l’alphabet occidental est un O et correspond encore à un vav = 6 alors que 
15 => 1+5= 6)  
 
-Cela interpelle. Avons-nous affaire à de la provocation d’un farfelu multimilliardaire ou à la volonté diabolique 
d’un sataniste signant son forfait hallucinant. Quel que soit le mobile, il n’en demeure pas moins que le 6.6.6. 
est désormais « marque déposée » pour recevoir l’identification et l’attestation personnalisée du programme 
de vaccination mondiale.  
 
Mais en quoi une injection quelconque pourrait-elle être la marque de la bête, si elle n’est pas associée à un 
dispositif administratif. Qu’est ce qui permettrait en somme de dire que l’injection fait partie intégrante de 
cette marque ?  
 
« Le premier (ange) partit et répandit sa coupe sur la terre. Un ulcère malin et douloureux atteignit les hu-
mains qui avaient la marque de la bête et qui se prosternaient devant son image. » (Apocalypse 16:2) 
 

                                                      
10 Le 20 juin 2019, et le 22 avril 2020, le brevet a reçu un statut international. Microsoft et Gavi (Alliance Globale pour les Vaccins et 

l’Immunisation) sont « managés » par le même personnage dont l’idéologie eugéniste n’est pas secrète. Nous remettons cet homme 
entre les mains du tout Puissant.  
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La question induite par la lecture de ce second texte d’Apocalypse est : Quelle relation y aurait-il entre la 
marque de la bête sur la main ou sur le front et la cause directe ou indirecte des « ulcères malins et doulou-
reux » qui ne touchent que ceux qui ont reçu la marque de la bête ? Pour déclarer de tels ulcères exclusive-
ment liés à la « marque » nous supposons qu’une prédisposition interne au corps humain est nécessaire et 
pourrait dans ce cas être le déclencheur des ulcères… 
 
En prenant évidemment quelque raccourci, la conclusion de cet avis serait : l’injection répétée de produit 
génétique à ARNm serait la condition qui permettrait de recevoir en échange le droit de vendre et d’acheter 
et serait en conséquence la « marque de la bête ». C’est ce qui s’esquisse aujourd’hui dans quelques pays 
où les « pass sanitaires » sont délivrés aux personnes injectées11. 
 
Certes la logique est construite, mais rien ne permet d’affirmer que nous sommes de plein pied au règne 
effectif de l’antimessie. Nous sommes manifestement en une période de structuration, de répétition, de test, 
pourrait-on se permettre d’avancer… mais pas davantage. Ne nous précipitons pas vers une conclusion 
hâtive parce qu’elle revêt une cohérence partielle avec les textes. En effet, le livre d’Apocalypse nous parle : 
« d’image de la bête » « de son nom » « de son nombre » mais ces éléments ne paraissent pas être encore 
la réalité de ce que nous vivons aujourd’hui même si elle est sous-jacente. Par ailleurs, la prosternation12 
devant l’image de la bête ne semble pas non plus « activée ». 
 
Une autre affirmation reprend le problème de la subtile tentation incluse dans la « volontaire » injection par 
similitude à la tentation que subit l’Adon Yéshoua au désert (voir Matthieu 4 : 1-11) : 
 
« Le diable l’emmena dans la ville sainte, le plaça sur le haut du temple et lui dit : Si tu es Fils d’Elohim, jette-
toi en bas, car il est écrit : Il donnera à ses anges des ordres à ton sujet, et ils te porteront sur leurs mains, 
de peur que ton pied ne heurte une pierre. Yéshoua lui dit : Il est aussi écrit : Tu ne provoqueras pas hwhy, 
ton Elohim. » (Matthieu 4:5-7) 
 

Dans cet épisode le diable ne pousse pas Yéshoua dans le vide, mais il Lui demande de se jeter lui-même, 
c’est-à-dire volontairement. Auquel cas nous aurions affaire à un suicide et non à un meurtre. Le diable se 
défausse de sa responsabilité et la fait endosser à sa victime. C’est le scénario du « programme de vaccina-
tion » où l’incitation est insistante, mais le passage à l’acte est le fait du patient qui accepte l’injection et ses 
conséquences.  
 
Ces deux images comparées permettent aux commentateurs de dire que ceux qui se font injecter un produit 
équivoque, invoquant une obligation ou une nécessité indiscutable, prennent des risques en toute conscience 
« éclairée ». Ils succomberaient ainsi à la séduction d’une pensée implicite : « ne crains rien tu ne risques 
rien, le Seigneur te protège ». Dès lors, ils leur est possible de s’exonérer de leur décision en espérant que 
le Seigneur les protégera des effets fâcheux possibles de l’injection. L’argument  prévalent dans ce cas est 
la parole de Yéshoua laissée à ses disciples avant son élévation : « les disciples du Seigneur  pourront boire 
des breuvages empoissonnés sans en être affecté ». (Voir Marc 16 :18) De la même manière que Paul piqué 
par un serpent venimeux n’en ressentit aucun effet. (Voir Actes 28 :3-4) 
 
Cette démonstration se conclut par : Si le Seigneur s’était jeté du haut du Temple il est probable qu’il se 
serait écrasé sur le sol et sa mission se serait achevée in situ !  
 
Évidemment, ce raisonnement ne développe pas tous les cas de figures relatifs aux uns et aux autres, mais 
a le mérite d’interpeller ceux qui seraient enclins à s’abuser par des raisonnements ou des prétextes falla-
cieux à la limite de l’honnêteté et de la transparence devant le Seigneur. On peut essayer de se tromper soi-
même mais on ne peut tromper le Seigneur. Soyons directs. Si nous ne recevons pas d’ordre impératif du 
Seigneur dans le cadre d’un témoignage à rendre absolument ici ou là, sa protection au regard d’un acte non 
requis, douteux ou risqué, pour justifier nos besoins discutables ou nos envies oiseuses, resterait hypothé-
tique ! C’est dommage.  
 
Mais affirmer que le satan séduit ainsi les enfants d’Elohim qui décident d’accepter cette « injection » est un 
verdict peu miséricordieux envers les frères et les sœurs dont les motivations profondes ne sont pas secrètes 
pour le Seigneur.   L’acceptation est une épreuve de conscience qui nous ramène à notre texte d’avant-
propos :  

                                                      
11 Et momentanément aux personnes présentant  un test négatif. 
12Ou rendre allégeance, sous quelque forme que ce soit. 
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Tout ce qui n’est pas le produit d’une conviction (basée sur la foi) est péché. 
  
Un dernier avis opte pour l’injection sous l’argument du « denier rendu à César » (voir Matthieu 22 :21). 
 

De sorte que les aspects pratiques ou profanes de la vie seraient astreints aux « règles gouvernementales » 
et ce que les autorités demandent, il faudrait y satisfaire sans se poser de questions. 
 
« Que chacun soit soumis aux autorités établies ; car il n’y a pas d’autorité qui ne vienne d’Elohim, et celles 
qui existent ont été instituées par Elohim. C’est pourquoi celui qui résiste à l’autorité s’oppose à l’ordre d’Elo-
him ; ceux qui s’opposent attireront un jugement sur eux-mêmes. » (Ro.13:1-2) 
 

Donc acceptez cette injection. Cette opinion est immédiatement contrecarrée par un avis opposé qui dit : 
notre corps est l’habitation en Souffle d’Elohim, nos corps ne nous appartiennent pas et encore moins au 
monde ! Nous avons à en prendre soin tout le temps qui nous est imparti.  
 
Notre soumission aux autorités serait en somme acceptable tant que notre foi en Elohim et l’intégrité de notre 
corps ne sont pas mises en cause. Ce qui s’imposerait comme une ligne rouge non négociable ! 
 
Dans cet imbroglio nous ne confondons pas la subordination aux autorités- alors que nous pouvons nous 
libérer de ses injonctions abusives- et la contrainte vitale qui s’impose par exemple de façon critique à l’exi-
gence familiale. Le Seigneur sait !   
 

Quel enseignement en déduire 
 
Cette année 2021 est un choc pour l’humanité et une épreuve pour les croyants de tout bord et pour la 
qéhiyllah de Yéshoua. Les affirmations et avis illustratifs cités précédemment nous convainquent que la con-
fusion n’est pas seulement active pour suborner le monde, mais qu’elle agit également parmi ceux qui se 
réclament du Seigneur. 
 
Comment avons-nous abordé, en tant que croyants, ces évènements qui se présentent comme un avertis-
sement de ce  qui pourrait se réitérer bientôt en plus grande résonnance ? Sommes-nous prêts à affronter 
une situation plus déchirante encore en termes de choix personnel ? Ces questions restent ouvertes 
 
Quel comportement adopter excluant tout désaveu de principe de nos frères et sœurs. Frères et sœurs qui 
selon leur conviction, basée sur la foi, ont opté pour des choix différents. Choix qui malheureusement pour-
raient être un prétexte à séparation !  L’unité nécessaire au combat et la fraternité de notre nouvelle nature 
nous enjoignent l’empathie, la miséricorde, l’accueil et la bénédiction, sans pour autant délaisser la vérité et 
entrer par « tolérance » dans les compromis..   
 
De fait l’épisode « covid » a révélé nos faiblesses, celles par lesquelles le satan pourraient nous atteindre. 
Mais a aussi exposé la variété des motivations qui ont guidé les décisions. 
 
-Il y a ceux de la première heure et de la première motivation qui donnèrent immédiatement du crédit au 
« vaccin », car ils crurent au message des instances sanitaires. Il y a aussi ceux qui eurent peur pour diffé-
rentes raisons et se précipitèrent aux vaccino-dromes. Ces éléments forgèrent leur conviction.  Qui qu’ils 
soient, ils ne sont pas blâmables. 
 
- la deuxième population et sa motivation de deuxième vague est celle pour qui les vacances, les loisirs et le 
café en terrasse valent toutes les piqures ! Ce qui semble bien léger. 
 
- la troisième population, la mort dans l'âme, certains en pleurs,  se retrouve contrainte aux injections au 
risque de perdre un emploi indispensable.  
 
De nouveau, ne jugeons pas. Chacun gardant toute latitude pour revoir sa position en toute transparence 
devant le Seigneur. Rappelons-nous qu’un exercice, qu’une répétition, permet de réfléchir et de se corriger 
en toute humilité. Notre Père sait ce qui est bon pour ses enfants afin qu’ils Lui restent fidèles.  
 
Indépendamment de leurs convictions ancrées sur la foi, si des frères et des sœurs, par maladresse, par 
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précipitation, par une réflexion peu solide, par une carence de prière, par une exigence essentielle quel-
conque… étaient en confusion à ce sujet (ou sur d’autres), confusion qui les conduirait à une prise de déci-
sion détachée de la foi,  le Seigneur les prendra en charge pour les relever et reconduire ceux qui lui appar-
tiennent car ils Lui sont présentés chaque jour par son Corps : la qéhiyllah. 
  
« Or tout cela leur est arrivé à titre d’exemple et a été écrit pour nous avertir, nous sur qui la fin des temps 
est arrivée. Ainsi donc, que celui qui pense être debout prenne garde de tomber ! Aucune épreuve ne 
vous est survenue qui n’ait été humaine ; or Elohim est digne de confiance : il ne permettra pas que vous 
soyez mis à l’épreuve au-delà de vos forces ; avec l’épreuve il ménagera aussi une issue, pour que vous 
puissiez la supporter. » (1 Corinthiens 10:11-13 ) 
 
Et encore à ceux qui se pensent par la grâce devenus inébranlables et qui jugent cependant les frères, 
enfants d’Elohim et frères de Yéshoua : 
 
« Qui es-tu, toi, pour juger le serviteur d’autrui ? Qu’il tienne debout ou qu’il tombe, cela regarde son maître. 
Et il tiendra, car le Seigneur a le pouvoir de le faire tenir. » (Romains 14:4) 
 
Si le « programme vaccinal » et le « pass sanitaire » ou « autre obligation vaccinale », sont les éléments d’un 
piège avéré jeté sur l’humanité, alors crions au Seigneur : Seigneur délivre-nous du filet du chasseur, évite-
nous d’y pénétrer et arrache nous en si nous nous y sommes engagés. Si ce n’est pas un piège, fais-le nous 
savoir, ouvre ou ferme les portes devant nous et apprend-nous à reconnaitre ta main partout et en toutes 
circonstances. Apprends-nous à ne pas substituer notre propre volonté à la tienne. 
 
« Je dirai à hwhy : mon refuge et ma forteresse, mon Elohim je me sécuriserai en Lui. Car c’est Lui qui te 
délivrera du filet du chasseur de la maladie mortelle13. » (Psaume 91:2-3) 
 

Apprenons également à avancer, à vivre jour après jour pas à pas avec le Seigneur. C’est une démarche 
d’adhérence et de pleine dépendance au Seigneur. Aucune décision issue de l’intelligence humaine ne nous 
protégera ni ne nous permettra d’assumer le témoignage auquel nous sommes appelés.  
 

La liberté 
 
« C’est pour la liberté que le Mashiah nous a libérés. Tenez donc ferme, et ne vous remettez pas sous le 
joug de l’esclavage. » (Galates 5:1) 
 

Nous concevons bien ce que représente la liberté spirituelle. Nous ne retournerons pas aux traditions sclé-
rosantes et nous ne prêterons pas allégeance à un dogme religieux éloigné de la Parole, certes. Mais il est 
également parlé de liberté plus profane comme :  
 
« Ne formez pas d’attelage disparate avec des infidèles. Quel rapport en effet entre la justice et l’impiété ? 
Quelle union entre la lumière et les ténèbres ? » (2 Corinthiens 6:14) 
 

Ne soyons « tenus » d’aucune manière. Soyons jaloux de la liberté que le Mashiah nous a conférée. 
 
Et pour conclure cet exposé où il nous faudrait encore aborder les sujets de la sagesse, de l’intelligence et 
du discernement, lisons Paul aux Ephésiens : 
 
« Sachez discerner ce qui est agréé du Seigneur ; et ne vous associez pas aux œuvres stériles des ténèbres, 
mais plutôt dévoilez-les. (…) Veillez donc avec soin à la façon dont vous vous comportez : que ce ne 
soit pas comme des fous, mais comme des sages. Rachetez le temps, car les jours sont mauvais. Ne 
soyez donc pas sans intelligence, mais comprenez quelle est la volonté du Seigneur. » (Ephésiens 
5:10-17) 
 
« En toutes choses rendez grâces, car telle est la volonté d’Elohim dans le Mashiah Yéshoua à votre égard. 
N’éteignez pas le Souffle ; ne méprisez pas les prophéties, éprouvez toutes choses, retenez ce qui est 
bien Abstenez-vous de toute forme de mal. » (1 Thessaloniciens 5:18-22) 
 

                                                      
13 Au mieux au mot à mot. Dans le texte hébreu Il est intéressant de constater que « maladie mortelle » est liée à « filet ou piège du 

chasseur » sans apparaître comme un élément séparé.  


